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Conflit Israël-Iran : y a-t-il un risque d’accident nucléaire « à la Tchernobyl » ? 
 
Les frappes israéliennes peuvent-elles faire sauter les stocks d’uranium et provoquer une catastrophe 
nucléaire en Iran ? Selon l’expert Jean Marie Collin de ICAN France le risque est faible, « à moins de 
toucher à une centrale nucléaire ». 
 
Puisque les Israéliens se sont mis en tête de détruire l’arsenal nucléaire iranien, existe-t-il un risque 
d’accident nucléaire majeur qui pourrait toucher les populations locales. Un nuage radioactif pourrait-
il atteindre les pays voisins, de l’autre côté du golfe persique ? 
Il n’y a pas de risque d’explosion nucléaire sur ce stock de 408 kg d’uranium, une matière que l’on peut 
qualifier de brute, sans ajout d’explosif. Il n’y a pas de présence de bombes nucléaires, pour le moment, 
sur les sites. Ces 408 kg d’uranium sont, bien sûr, dangereux et toxiques, mais s’il y a dispersion, elle sera 
localisée et plutôt sous terre, entre 60 et 80 mètres de profondeur. On aurait une pollution 
environnementale et sanitaire mais qui serait très localisée et pas de réaction en chaîne comme on peut 
l’imaginer lors d’un essai ou de l’explosion d’une arme nucléaire.  
 
Êtes-vous parfaitement rassuré sur le sujet ? 
Pas exactement. Dans la pression mise sur Téhéran, si Israël décidait de détruire ou touchait par erreur 
la principale centrale nucléaire du pays (Bouchehr), un véritable emblème pour l’Iran, là, oui, il pourrait 
y avoir une catastrophe « à la Tchernobyl ». C’est le même risque qui est encouru en Ukraine avec la 
centrale de Zaporijjia. Mais je ne pense pas que les Israéliens puissent aller jusque-là, puisqu’il y aurait 
un risque extrêmement important. L’ensemble de la communauté internationale se retournerait 
immédiatement. Rappelons qu’il est interdit par le droit international de bombarder des cibles qui 
contiennent des forces dangereuses, type centrale nucléaire ou usine d’enrichissement.  
 
C’est pourtant précisément ce que font les Israéliens… 
Oui, avec encore un tabou qui tombe ! En attaquant ces usines d’enrichissement, les Israéliens balayent 
un interdit. Le deuxième tabou, qu’on a également vu tomber en Ukraine, c’est de déclencher une guerre 
ouverte contre un autre État, sans chercher d’autres solutions, entre un pays qui possède l’arme 
nucléaire et l’autre pas.  
 
Vu la tournure des événements, les Iraniens seraient-ils en mesure d’envoyer une bombe autre que 
conventionnelle sur Israël ? 
Impossible, ils ne sont pas prêts pour cela. Il faut des années pour mettre au point une bombe nucléaire 
et réussir à la charger sur un vecteur. D’ailleurs, rien ne dit qu’ils ont l’intention de détenir l’arme 
nucléaire. Ce stock d’uranium existe peut-être seulement pour faire monter la pression à 
l’international...  
 
Faut-il s’inquiéter de ce conflit qui vient de démarrer ? 
Assurément, puisqu’on a une puissance nucléaire qui attaque une puissance non nucléaire, comme dans 
le cas de la Russie qui attaque l’Ukraine. Au final, cela peut tout à fait engendrer une prolifération 
massive d’armes, si jamais l’Iran, par la suite, décide officiellement d’acquérir un arsenal nucléaire. On 
pourrait alors entrer dans une ère extrêmement dangereuse. 
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